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Ceux qui nous décoiffent et ceux qui nous défrisent ! 

En relisant, trois mois après, le discours que j'ai donné lors de la fête des 55 
ans à Massonges, je suis interpellé par des mots qui reviennent et tournent 
autour du même sujet. Ce qu'on appelle, en linguistique, « un champ lexical ».  

Cette réalité, c'est celle du don, celle de la gratuité, celle du bénévolat qui 
anime toutes celles et tous ceux qui agissent pour la sauvegarde de la nature, 
ailleurs et dans notre association.  

Je cite quelques expressions : « une histoire portée par de nombreuses 
personnes […] et portée les premières décennies uniquement par des 
bénévoles […] une association permise grâce à la mobilisation de 
quelques Meusiens […] le fruit d'un engagement bénévole 
indéfectible […] avec la volonté d'assembler les forces vives du 
territoire […] le cadeau du prêt gratuit d'un terrain  […] un espace de 
gratuité  […] des produits invendus dont nous ont fait don nos 
partenaires commerçants  […] je ne peux citer toutes les personnes 
qui ont travaillé ardemment sur tous les dossiers et font que MNE est 
encore et toujours sur le pont etc. Avec une vision de plus en plus large 
de l'environnement et de l'écologie : notre environnement n’est pas 
juste ce que nous avons sous les yeux, le décentrement de nos 
habitudes, de nos actions individuelles et prises de position doit 
s’inscrire dans une vision bien plus globale de changement 
indispensable et urgent de société c’est ce qu’aujourd’hui certains 
appellent la permaculture. » 

Tous ces gens, qui agissent avec détermination depuis quelques dizaines 
d'années, nous décoiffent, nous donnent envie de rebattre autrement les 
cartes de l'écologie. On y croise aujourd'hui de plus en plus de jeunes et 
d'enfants … ce qui prouve que cet engagement est à la portée de tous. Ne 
nous laissons pas arrêter par ceux dont la passivité nous défrise et avançons 
avec détermination. 

Jean-Marie HANOTEL, Président 
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La nature près de chez vous ! La suite ? 

En 2019, MNE a finalisé un gros projet d’atlas de 
biodiversité participatif sur le secteur de Bar-le-Duc. Ce 
Grâce à une cinquantaine d’habitants et étudiants, nous 
avons produit un document de 80 pages bientôt 
présenté en réunion publique, mis en ligne sur notre 
site et diffusé à nos très chers adhérents… La 
valorisation de ce trésor de connaissances est à venir, 
notamment avec des sorties sur la nature en ville en 
2020… Ca vous intéresse ? Contactez-nous ! 

> Renseignements : Claire 
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 Vie de l’association 

Brèves sur des projets en cours… et adhésions ! 

  

Coordonnées :   

Civilité :  Madame    Monsieur 

NOM(s) et Prénom(s) : 

Adresse : 

Téléphone : 

Courriel (envoi d’informations) : 

  

  

Adhésion* :   

 réduite (chômeur, étudiant…)  5 € 

 individuelle                  20 € 

 couple   30 € 

 structure   50 € 

Don* :      20 €     50 €      100 €     Autre : ………….. 

 En matériel ; précisez : ………….. 

Mode de règlement : 
 par chèque libellé à l’ordre de Meuse Nature Environne-
ment 
  par virement en indiquant Adhésion 2017 

* Adhésion et don sont déductibles 
des impôts  (à hauteur de 66%) 

Si vous souhaitez un reçu fiscal, COCHEZ ici  

 

BULLETIN D’ADHESION 

Des commerçants « Zéro Déchet » ? 

Jusque juin 2020, MNE mène avec ses partenaires un 
projet de sensibilisation des commerçants de Bar-le-
Duc et des zones commerciales alentour afin de réduire 
l’usage des emballages à usage unique et accélérer la 
transition écologique auprès des consommateurs (et 
des fournisseurs !).  Nous aurons besoin de bénévoles 
pour démarcher les commerçants, n’hésitez pas à vous 
manifester si vous souhaitez avoir des éléments pour 
en parler avec vos commerçants habituels ! 

> Renseignements : Virginie ou Pauline 

C’est le moment d’adhérer ou de renouveler 
votre adhésion ! 

La fin d’année approche et certains d’entre vous n’ont 
pas pensé à mettre à jour leur cotisation 2019 ! Pour 
vous mettre à jour et anticiper 2020, n’hésitez pas à 
vous manifester dès maintenant ! 

C’est simple : copiez le bulletin ci-dessous ou 
transmettez nous ces informations sur papier libre à 
Meuse Nature Environnement - 9 allée des Vosges 
55000 BAR LE DUC ou mne.asso@wanadoo.fr 

Nous vous rappelons que ce sont les adhésions 
qui justifient nos actions ! Sans adhérents, notre 
palette d’actions pour la transition écologique et la 
préservation de la biodiversité ne peut se faire ! Et 
nous perdons notre reconnaissance et notre 
légitimité. 

Adhérer, ce n’est pas une dépense mais un cadeau 
pour la nature :) ! 

Nous vous rappelons que nous avons un tarif « mini » 
pour les petits budgets, fixé à 5 euros. 

> Renseignements : Véronique 
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Et c’est reparti ! L’automne apporte son lot de joie 
puisque vous pourrez retrouver très vite le 
traditionnel Troc de Jardin suivi de la fête Courges et 
Merveilles dans l’accueillante commune d’Aulnois-en
-Perthois ! 

Dimanche 20 octobre : le troc ! 

Cette année, nous accueillons l’Ecomusée 
d’Hannonville au 15ème troc de jardin pour ravir nos 
adhérents du réseau de jardiniers « 100 refuges de 
biodiversité ». Ils apporteront leur grainothèque et 
Geo et Antoine pourront vous donner tous les 
secrets des graines dans un jardin au naturel ! 

> Renseignements : Antoine et Virginie 

Pour en savoir plus, tournez la page ! 

ECHOLOGIE Novembre 2015 ECHOLOGIE Décembre 2016 

Troc de jardin et fête Courges et Merveilles ! 

ECHOLOGIE Octobre 2019 

 Prochaines animations 

Dimanche 27 octobre : la fête ! 

Joie et agendas bien chargés en ce mois d’octobre ! La 
sixième fête Courges et Merveilles se prépare et vous 
chouchoutera : de l’info et du conseil en continu sur le 
jardin et la transition ; des préparations culinaires et 
produits alimentaires locaux sélectionnés ; des courges 
de toutes sortes à découvrir ; des animations pour petits 
et grands ; et des entresorts proposés par nos amis de la 
Compagnie Azimuts pour découvrir les légumes sous un 
jour nouveau ! De 10h à 18h, l’ennui ne sera pas de la 
partie ! 

> Renseignements : Virginie, Véronique, Pauline 

Suivez-nous sur facebook pour avoir des précisions 
www.facebook.com/events/1790365954430306/ ! 
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 Jardin au naturel 

 Faire ses graines… et les troquer ! 

A la suite d'un semis automnal en 2018, je réussissais 
pour la première fois une culture d'Epinards d'hiver 
(trouvés dans une bourse au graines, était inscrit sur le 
sachet "Géant d'hiver" ou peut-être "Matador", je dois 
avoir noté ça sur mon calendrier de semis). N'étant pas 
mécontent de mon succès, je décidai de ne rien récolter 
pour l'alimentation familiale et de laisser monter à grai-
ne tous les pieds. Il y en avait peut-être une vingtaine 
mais je savais que notre épinard (Spinacia oleracea, famil-
le des Chenopodiacées) étant une plante dioïque, je ne 
pourrais sans doute tabler que sur environ la moitié des 
pieds comme porte-graines. Les autres plants seraient 
des mâles et leur semence ne serait pas des graines mais 
du pollen. La brise l'emporterait pour le déposer ça et 
là, parfois sur les fleurs des pieds femelles. Après cette 
fécondation, les graines se formeraient donc seulement 
sur ces dernières. 
 
La floraison amena nos épinards au triple de leur hau-
teur végétative puis la fructification alourdit notable-
ment les plants ; il faut dire que ce sont des semences 
volumineuses et relativement lourdes pour des plantes 
potagères (1). Un tuteurage ne fut donc pas du luxe.  

Puisque c'était la première fois que je cultivais ces por-
te-graines, je ne savais pas bien comment reconnaître 
les graines suffisamment mûres pour être collectées. Je 
voyais bien que, du vert, la teinte des pieds virait au 
jaune clair puis au sable et je connais aussi la théorie 
selon laquelle plus la graine peut rester longtemps sur 
le porte-graine, meilleures seront ses chances d'être 
bien formée, bien nourrie par un pied mère encore en-
raciné. D'un autre côté, plus les porte-graines attendent 
avant d'être récoltés, plus les risques d'essuyer des in-
tempéries sont grands : le vent ou la pluie peuvent les 
coucher – rendant la récolte difficile ou, pire, infruc-
tueuse -. Et les oiseaux, qui ont semble-t-il le loisir de 
venir les inspecter quotidiennement, peuvent les consi-
dérer comme d'appétissantes victuailles. 

Porte-graine tuteuré  

Laitue Merveille d’Hiver (A. Karp) 

Floraison du Persil (A. Karp) 

(1) La littérature rapporte une moyenne de 100 graines par gramme pour les épinards, soit environ l'équivalent du radis ou 
de la coriandre, 3-4 fois moins que la tomate et 9-10 fois plus que la carotte. 
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Tripotant régulièrement les graines attachées à leur 
pied-mère et scrutant le sol pour voir s'ils ne commen-
çaient pas à se délester de leur descendance sans que 
j'en fus averti, je réussis finalement à contenir mon im-
patience jusqu'à détacher quelques semences sans exer-
cer trop de pression sur elles : le temps de la récolte 
était venu. Les coupant à ras du sol, j'en remplissai un 
grand cageot plus haut que les bords : une récolte géné-
reuse ! Je commençais déjà à planifier ce que j'allais 
pouvoir faire de toutes ces semences : en semer pour 
enfin manger des épinards autoproduits, refaire des 
graines, en faire usage comme engrais vert - sous le 
tunnel et à l'extérieur - et donner des graines autour de 
moi après les avoir testées. 
 
Souhaitant leur permettre de parfaire leur mâturation, 
je stockai le cageot dans la grange. Avec l'air sec de cet 
été, je ne craignais pas le moisissement de mon entasse-
ment et le battage/nettoyage des graines pouvait atten-
dre septembre-octobre pour le semis 2019. Je ne m'en 
préoccupais donc plus. 
 
Revenant à mon cageot de porte-graines début octo-
bre, je ne retrouvai plus ce récipient débordant. Quel-
qu'un l'avait déplacé ? Et bien, non, il était à la même 
place mais le volume y avait réduit de trois quart et le 
papier journal qui tapissait son fond était couvert de 
semences tandis que les branches n'en portaient plus : 
plus besoin de battage, voilà qui allait m'économiser de 
la peine... 
 
Une observation plus fine m'amena au constat que de 
très nombreuses graines était ouvertes et vides et 
qu'une bonne partie d'entre elles semblait avoir disparu. 
Les toutes petites fèces qui y étaient mélangées 
m'orientèrent vers les responsables : des souris. Elles 
ont minutieusement ouvert des milliers de graines pour 
prélever leur dîme. Quelques crottes plus volumineuses 
me laissent penser que le loir (ou peut-être lérot, je n'ai 
pas vu ses yeux) résidant dans la grange est venu lui 
aussi déguster. 
 
Je ne sais même pas s'il reste quelques graines viables 
dans cet amoncellement de coquilles vides ! J'ai com-
pris la leçon, et désormais, je protégerai mes porte-
graines d'épinard après récolte sous un grillage. (2) 

Heureusement, pour la quinzième édition du Troc de 
jardin d'Aulnois-en-Perthois – le dimanche 20 octobre 
prochain -, MNE amènera et d'autres lots de graines à 
battre et nettoyer pour l'atelier de l'après-midi : des lai-
tues, des haricots, de l'aneth, du persil, peut-être du 
basilic si les graines sont suffisamment mûres... et ce 
que les participants voudront bien amener. 
 
Nous vous invitions également à ramener des tamis, 
sacs en tissu, papiers de brouillon (pour fabriquer des 
sachets à remplir de graines), boîtes en carton à décou-
per pour le vannage et tout autre matériel que vous uti-
lisez habituellement pour nettoyer vos graines. 
 

Rendez-vous donc ce dimanche à la salle 
des fêtes d'Aulnois-en-Perthois, dès 10h 

pour les déposants, 
et/ou venez partager le repas de midi, 

et/ou de 13h30 à 17h pour le troc et l'atelier 
de tri / tamisage de graines 

(2) Une petite brochure Tri-tamisage-nettoyage des semences est 
disponible sur demande auprès de MNE. 

Octobre 2019 ECHOLOGIE 
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Un conseil : si vous vous  

promenez par une forte  

chaleur, couvrez-vous la tête ;  

sinon vous risquez de vivre de  

drôles de sensations ! 

 

Lors de l'une de mes promenades  

en solitaire, à la fin du mois de  

septembre, je me suis trouvé tout  

à fait par hasard au milieu du verger  

conservatoire de Massonges… 

le verger de MNE...  

 

Et bientôt, tout le décor ressort de terre : les allées bien 
tondues, les barnums posés là comme de gros 
champignons, la chaîne des panonceaux retraçant 
l'histoire de notre association, la belle sculpture près de 
l'entrée, toute la cuisine de la Marmijote ; tous les petits 
panneaux indicateurs que j'avais confectionnés avec 
Jacques et Arlette...et tout ce qui existait déjà bien 
avant réapparaît aussi : la mare entourée de sa haie 
plessée, la cabane-tonnelle en saule tressé, le pavillon 
de bois cordé, le potager plantureux, gorgé de 
permaculture, le sentier à fouler pieds nus, les hôtels à 
insectes, et jusqu'aux toilettes sèches, enrichies d'une 
« cacaravane » ! 

Je ne sais comment je me suis retrouvé là ni comment 
j'étais rentré...sans doute le portail était-il ouvert ? Peut-
être le tropisme de ce lieu, ou des ondes positives, ou le 
désir inconscient de goûter à nouveau l'enchantement 
de ce lieu, le souvenir de cette journée magique du 28 
juin… L'expérience avait été alors si forte, si prégnante 
que, pris de vertige, je dois m'appuyer au gros noyer, en 
plein centre du terrain.  

Nous avons fêté nos 55 ans ! 

ECHOLOGIE Octobre 2019 

 Vie de l’association 
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Et alors, il se passe quelque chose d'époustouflant ! Je 
crois que c'est venu de la Marmijote ! Je commence par 
sentir les odeurs délicieuses de cette cuisine, celles du 
granité de fruits et des plats salés, concoctés presque 
totalement par de la récup de fruits et légumes destinés 
à la poubelle ; et puis j'entends des sons de casseroles, 
de denrées que l'on découpe sur de belles planches en 
bois, et puis des cris, des appels, des demandes, des 
encouragements autour des plats qui se préparent...et 
enfin, les gens, oui les gens qui étaient là ce 28 juin, 
tous ces gens qui s'étaient mis en quatre pour que cette 
journée soit une réussite, tous ces gens réapparaissent, 
s'agitant chacune et chacun à sa place, ou plutôt, ne 
tenant pas en place ; et quand je regarde l'ensemble du 
verger, il se remplit… non seulement des acteurs de 
cette journée mais de tous les visiteurs/euses qui 
s'étaient retrouvés ce jour-là ; je devrais plutôt les 
appeler des ami(e)s, des ami(e)s de longue date, celles 
et ceux qui avaient fait un bout de chemin avec MNE à 
un moment donné, qui ont fait de MNE ce qu'elle est 
aujourd'hui, qui avaient participé à une animation, une 
journée, qu'on voyait moins depuis quelque temps et 
qui tout à coup se retrouvent là, un large sourire en 
travers du visage et même des éclats de rire, tout 
étonné(e)s de se retrouver là, avec de la joie plein le 
cœur. 

Alors je lâche mon noyer et je cours dans tous les sens 
pour revoir les uns et les autres et je me mets à leur 
parler et à leur demander ce qui les habite à ce moment
-là ! 
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Et l'autre Vincent, en compagnie de Ghyslaine, qui 
s'est approché, en rajoute une couche : « C'est 
resplendissant ! Le temps passe ; les actions demeurent. 
Continuons la route ensemble pour que dame Nature nous reste 
belle et accueillante ! » Y a-t-il quelques champignons 
hallucinogènes dans les recettes pour qu'il parle comme 
ça ?? 

Bien sûr, Régine est présente : « bravo à toute votre équipe 
pour l'organisation, la qualité des stands présents et la 
convivialité ! Les personnes qui passent à mon stand s'attardent. 
L'ambiance est à la flânerie : influence du lieu peut-être ? » 

Ah voilà Anne et Gilles Boudier ! Ils représentent 
l'association Au pied de mon arbre, autour du 
développement local de la permaculture.  « Nous sommes 
présents l'après-midi sur le stand "alimentation et zéro déchet", 
et durant la soirée. Vu la chaleur, chacun se presse vers la 
buvette et nous n'avons pas grand-monde au stand, mais cela a 
eu l'avantage de nous dégager du temps à consacrer aux 
rencontres de personnes connues par ailleurs ou tout juste 
découvertes. Et c'est cela que nous retenons surtout de cette 
journée : la convivialité, la joie d'échanger sur des thèmes et des 
valeurs communes avec des personnes ayant les mêmes aspirations 
que nous. Ça fait du bien ! » 

Un peu plus haut, Alexandre Dardour (qui représente 
la micro-entreprise Perma'Vision) et David Garçonnet 
et sa collègue Annalia (du CIAS Meuse Grand Sud, 
ravis de parler jardin au naturel ! 

La première vers qui j'ai couru, c'est Virginie, parce 
qu'elle avait tout donné pour qu'on se souvienne de 
cette journée. Et puis c'est elle aussi qui avait fait appel 
à ses amis et connaissances pour qu'ils montent la 
Marmijote tout en haut du terrain. Et elle me dit : 
« C'est super chouette, les gens, ils restent longtemps, malgré la 
chaleur ; et le verger, regarde comme il est beau ! Et cette 
ambiance festive avec guitares et accordéon... merci les musiciens... 
et finir tard dans la nuit autour d’un feu de camp sous les étoiles 
c'est toujours magique, non ?! » 

Et de fait, tout autour, les gens se lèchent les 5 doigts 
et le pouce à déguster ces préparations ! Et à la buvette, 
je ne te dis pas...par cette chaleur ! Heureusement, 
Vincent, Marie-Noëlle sont là pour remplir les gobelets 
réutilisables... 
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Et je continue à faire le tour du verger, allant vers les 
unes, vers les autres. A l'entrée, Véronique accueille 
tous ceux qui arrivent, beaucoup d'enfants, des jeunes, 
des seniors.  

Je me recule pour laisser passer un senior et boum ! Je 
bouscule Mélanie Fagot qui se trouvait là ! Mélanie est 
Chargée de prévention Déchets dans la Communauté 
d’Agglomération Bar-le-Duc Sud Meuse. Elle tient le 
stand sur le Zéro Déchet et me lance : « C'est un plaisir 
de mettre en avant notre partenariat avec un stand sur le zéro 
déchet... ce qui nous a valu de bâtir plusieurs actions phares cette 
année avec MNE... de nombreux visiteurs se montrent intéressés 
par cette thématique et par de futurs ateliers pratiques. » 

Trônant dans l'allée centrale, l'accueil de MNE, tenu 
par son président : Jean-Marie et notre chère 
Véronique, fidèle secrétaire multitâches !  

Au milieu de toutes ces activités, Sylvie court et 
virevolte, rendant service aux unes et aux autres... 
Dempsey, qui a beaucoup participé à la préparation, est 
là aussi ! D’autres me reviennent encore, comme 
Rianne qui a réalisé une affiche superbe ; Kiki, qui a 
œuvré à la confection de ces originaux bocaux 
décoratifs… ou Pauline qui n’a pu être présente... 

Epuisé par tant de vie, je rouvre les yeux, je reviens à 
moi : la nuit tombe ; sa fraîcheur va me faire du bien ! 
J'ai dû prendre un coup de chaud ! Que m'est-il 
arrivé ??? Me voilà tout à coup seul, totalement seul ! 
Vite, fermer le portail ; retraverser la forêt de 
Massonges et rejoindre la rue du docteur Champion, 
comme je l'avais fait… à 6 heures du matin, ce jour-là, 
le 29 juin, pour l'anniversaire des 55 ans ! 

François SIMONET 

Un peu plus bas, Antoine est entouré d'un gros cercle 
de monde. « Je fais une animation autour de l'hôtel à insectes 
et une autre sur la cohabitation avec les guêpes ; le public est très 
intéressé ; il y a beaucoup de questions ! Certains auraient 
attendu plus de visiteurs mais moi je savoure la présence de 
personnes qui sont passées par MNE et qui, longtemps après, 
reviennent ! » 

Près de son stand, Delphine a remplacé au pied levé la 
pauvre Claire, foudroyée par une grippe redoutable. 
Delphine anime un stand de fabrication d'encres 
naturelles, qu’elle connaît grâce à nos Mini-Mercredis 
de Massonges.  

Sébastien, toujours infatigable, est là pour parler 
des missions Loup-élevage et Busards » ; « Le matin , je 
fais une animation sur les rapaces et l'après-midi, je présente le 
plessage des haies... Infatigable ? Pas vraiment ! Je suis épuisé ! 
Il fait très chaud et cette fête tombe au milieu du mois le plus 
chargé de l'année pour moi !!! » Il est accompagné par ses 
trois stagiaires qui donnent un sérieux coup de main ! 
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Bilan d’une nouvelle saison de prospection 

 Faune  

Rétrospective de la mission busards 2019 

ECHOLOGIE Octobre 2019 

Si la plupart des rapaces nichent dans les arbres ou à 
flanc de falaise, le busard (auxiliaire précieux) niche à 
même le sol et plus particulièrement dans les cultures 
céréalières (principalement blé et orge). De ce fait, 
chaque année c’est le même scénario : les busards sont 
des victimes collatérales de la moisson. Les jeunes oi-
seaux qui ne savent pas encore voler se font hacher 
malencontreusement par les moissonneuses-batteuses. 
Pour leur donner une chance d’atteindre leur envol, 
des personnes passionnées cherchent inlassablement 
les nids afin de les protéger. Sans ces actions, les popu-
lations de busards chuteraient vertigineusement… sa-
lariés et bénévoles de Meuse Nature Environnement 
s’activent depuis plusieurs années en ce sens !  

La mission Busards à MNE, c’est aussi de la joie, des 
inquiétudes, de l’émerveillement, de l’humour, du so-
leil, etc. 

Cette année, la mission a bien démarré malgré un 
temps mitigé : nous avons observé de nombreux mâles 
(Cendrés et Saint-Martin) en vol/chasse, ce qui était 
bon signe ! Nous avons eu plusieurs suspicions de ni-
difications dans certaines cultures (principalement 
dans l’escourgeon). Parmi ces busards, près de Dagon-
ville, nous avons notamment remarqué deux mâles qui 
restaient posés à proximité du même champ. Leur 
comportement nous laissait supposer qu'ils restaient à 
proximité du lieu de leur nid. Après avoir prospecté, 
nous avons effectivement découvert trois nids.  

L’attente peut être longue pendant la prospection. 
Très longue ! Mais il y a toujours quelque chose à re-
garder, à contempler dans les plaines : parfois c’est un 
petit nuage qui apparaît dans l’immensité du ciel bleu, 
parfois une alouette Lulu qui chante haut dans le ciel, 
parfois des renardeaux, sangliers, chevreuils, corneilles, 
etc. Et bien sûr, il y a l’observation d’autres rapaces : 
faucons, milans, chouettes, buses, etc.  

Au final, ce sont vingt-quatre jeunes busards qui ont 
pris leur envol cette année : autant le dire, cette 

saison est considérée comme un succès ! 

Sur quatorze nids trouvés, notamment du côté de Vil-
lotte-sur-Aire, Vavincourt et Erize Saint Dizier, deux 
ne contenaient aucun petit. Cinq nids ont subi des ac-
tes de prédation (corneilles, fouines et/ou renards) 
avant la pose des cages de protection. Quatre nids ont 
dû faire l’objet d’une intervention pour poser des 
structures de protection, ce qui a permis de sauver 11 
jeunes. Les derniers ont décollé autour du 3 août. Sur 
les trois nids restants, les jeunes ont pris leur envol 
naturellement avant la moisson, sans qu'il y ait besoin 
d’intervenir pour les protéger. Malgré une moisson 
précoce du blé, des busards ont pu nicher plus tôt en 
saison et réussir leur couvée naturellement : sans nul 
doute la meilleure nouvelle de cette saison ! 
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A SUIVRE :  
Rejoignez la mission Busards en 2020 en contactant l’équipe Busards au 06 75 40 22 55  
ou par mail sebastien.lartique@meuse-nature-environnement.org ! 
A l'horizon 2020, l’équipe Busards de MNE souhaite poursuivre cette mission passionnante en partenariat         
avec le CPIE, la LPO et le CSFL pour renforcer financièrement la mission sur le territoire meusien. 

Cette année, grâce à un fort 
dynamisme de l’équipe Busards, nous 
avons pu accentuer la communication 
autour de la mission de protection.  

Quatre lettres d’information, en lien 
avec la mission, intitulées « L’épi », 
ont été publiées sur nos réseaux 
sociaux et mails-liste. Ces lettres ont 
pour objectif de partager au fil des 
semaines le déroulement de la mission 
busards et d’élargir au sujet plus vaste 
de la cohabitation avec les rapaces en 
milieu agricole. N’hésitez pas à les 
demander par courriel ! 
 

Quatre animations « Objectif 
busards » ont aussi été organisées en 
Vallée de l’Aire et ont mobilisé 
chacune environ dix personnes.  

 

Nous avons également mis en ligne un site internet 
dédié à la mission Busards en Vallée de l’Aire :  

http://www.busards-meuse.jimdofree.com 
 
 

Un « jeu de l’oie » a été créé sur le thème de la mission 
Busards ! Il est destiné aux enfants, et dure environ 
quinze minutes. Les différentes cases retracent toute la 
mission : prédation, météo, moisson, risques de 
braconnage et l’aide des associations. 
 

Communiquer pour mieux préserver 

 

L’équipe Busards a mis en place une cagnotte en ligne :  
https://www.helloasso.com/associations/meuse-

nature-environnement/formulaires/1  
 
 

Cette cagnotte vous permet de soutenir la mission en 
effectuant des dons du montant que vous souhaitez ! 
Les dons nous permettent de financer l’achat de petit 
matériel pour construire des structures de protection. 
Une structure coûte en moyenne 70€ (grillage + 
piquets + crampillons). Cette protection permet à 
l’agriculteur de repérer l’emplacement du nid lors de la 
moisson et surtout de protéger les jeunes busards des 
prédateurs (principalement le renard) après la moisson. 
Les dons permettent également d’imprimer des flyers 
et affiches informatives sur les busards à l’intention des 
agriculteurs et du grand public.  

 Faune  

ECHOLOGIE Octobre 2019 
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Bilan des actions menées par le réseau "Transition active" en 2019  
Réseau d’acteurs pour la transition écologique et la promotion de la permaculture - Sud Meuse 

ECHOLOGIE Octobre 2019 

Le réseau "Transition active" regroupe des acteurs du 
Sud meusien s'impliquant dans des démarches concrè-
tes de transition écologique. Ce projet de réseau animé 
par Meuse Nature Environnement est né de l’envie de 
pérenniser des démarches de partenariat et de synergie 
qui existaient de part et d’autre et gagnaient à être mu-
tualisées.  

Entre autres membres actuels : Meuse Nature Envi-
ronnement, Meuse Grand Sud, la Copary, l'EHPAD 
les Mélèzes, les micro-entreprises Perma'Vision, Alter 
Oïko et SylvaTerra, le Service Espaces Verts de Ligny 
en Barrois, les associations Grandir ensemble en Meu-
se, Au pied de mon arbre, Chrysalides (école des trois 
cailloux), etc. La porte est ouverte à tout « acteur » 
ayant à cœur l’envie de faire bouger les choses, de mu-
tualiser, de se compléter pour accélérer la nécessaire 
transition pour un lendemain plus respectueux de no-
tre chère planète ! Contactez-nous ! 

Tous ensemble, nous formons une équipe d’une ving-
taine de salariés, bénévoles, entrepreneurs du Sud 
meusien, unie et déterminée à faire bouger les choses, 
à éveiller les consciences à l'urgence de mettre en œu-
vre de vrais changements, à commencer par notre pro-
pre mode de vie. Alimentation, hygiène, zéro déchet, 
permaculture, enfance, jardin, verger, biodiversité, ha-
bitat, énergie… tant de thèmes à aborder et sur les-
quels l’information et la mobilisation du public est es-
sentielle !  

C'est pour porter ces messages que nous avons colla-
boré à divers événements durant les derniers mois et 
que MNE a proposé d’animer la création de ce ré-
seau*. Mais, pour ce faire, trêve de discours de sa-
chants, nous voulons partager nos expériences concrè-
tes et réussies pour un changement joyeux et efficace !  
 

Le 11 mai puis le 8 septembre 2019, nous tenions un 
stand "Transition active" aux foires commerciales de 
Saint-Mihiel. La pluie battante du 11 mai nous a obli-
gés à plier bagage en début d'après-midi et nous a don-
né moins de visibilité que le 8 septembre, mais cette 
"aventure" a eu l'avantage de renforcer les liens entre 
les membres de l'équipe et de montrer notre détermi-
nation.  

Le 18 mai, au marché Bio de Bar-le-Duc, l'ambiance 
était plus attractive : une météo idéale, une équipe plus 
nombreuse, et notre « Espace transition » composé de 
8 barnums était bien disposé - même si cela a pu être 
perturbant pour nos publics-cibles de ne pas trouver 
de stand spécifiquement dédié à MNE. Nous ferons 
mieux l’an prochain pour améliorer notre communica-
tion. Un de nos objectifs était de montrer la diversité 
des structures du réseau et d'apporter notre soutien 
aux « petites » structures. La journée est passée très 
vite et nous avons été bien occupés à répondre à tou-
tes les sollicitations et faire découvrir au public l'uni-
vers du zéro déchet, de l'alimentation saine "faite mai-
son", du jardin naturel, du compostage, de l'éducation 
alternative, de l’habitat écologique, etc. et de présenter 
les principes de la permaculture au public le plus large. 

 Transition active et permaculture !  

Un réseau en construction pour la transition ! 
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 Transition active et permaculture !  

Le 23 mai, Au pied de mon arbre et MNE étaient 
présentes à la journée de la biodiversité organisée à 
l'IME de Vassincourt. Les 8 et 9 juin, à Cheval Terroir 
à Erize-Saint-Dizier, le public a été rare – mais 
néanmoins intéressé par les activités de MNE, 
AlterOiko et Perma’Vision. 

Le 15 juin a eu lieu l'événement "Bienvenue dans 
mon Jardin au Naturel". MNE et Meuse Grand Sud 
proposaient une animation sur les soins des plantes par 
les plantes et le compost au jardin Culture en Herbe 
animé par le CIAS de Meuse Grand Sud, et le Service 
Espaces Verts de Ligny ouvrait le parc de la commune 
« nature ». Pendant ce temps, les membres de Au pied 
de mon arbre étaient occupés à faire visiter les jardins 
de Lehoya, à Maison du Val. Suite à une double-page 
dans l'Est Républicain, quatre-vingt personnes ont fait 
le déplacement pour venir découvrir la permaculture 
mise en pratique ! 

Le 22 juin, aux côtés de Alter Oïko et Perma’Vision, 
MNE était au marché paysan festif de Sotrés et 
potailloux : il y avait du monde et les échanges ont été 
nombreux et riches. En même temps, les membres de 
Grandir Ensemble en Meuse étaient en famille à 
Lehoya, site d’Au Pied de Mon Arbre, pour leur pique-
nique de fin d'année. L'occasion d'organiser un atelier 
de fabrication de shampooing solide ! 

Le 26 juin avait lieu le café des parents au CSC 
Marbot, une occasion pour MNE et Grandir Ensemble 
en Meuse de parler d’hygiène zéro déchet pour nos 
bambins (couches lavables, liniment…).  

Le 29  septembre, Au Pied de Mon Arbre, AlterOiko, 
MNE se sont retrouvés à la permière fête des 
légumes d’Ecurey. Les 3 et 6 octobre, Virginie de 
MNE et Anne d’APDMA ont coanimé un stage 
« Conserver et transformer des fruits et légumes » 
ainsi qu’un troc nature à Nettancourt ! 

Bilan des premières actions  
Nos diverses interventions se sont avérées surtout 
enrichissantes humainement : l'équipe a un état d'esprit 
positif, une vision large de la cause, et les membres se 
complètent bien. Chacun joue son rôle sans pression, 
sans leadership écrasant, dans une joyeuse ambiance de 
collaboration et d'entraide. 
 

Chacun a contribué aux apports matériels (livres, outils, 
fournitures diverses…), et notamment les résidents des 
Mélèzes qui ont préparé les panneaux signalétiques des 
stands. Les dames de plusieurs structures ont associé 
leurs talents de couturière pour monter la grande 
bannière de fanions floqués des différents logos. 
 

Dans le cadre du projet de réseau, Axel (d'Alter Oïko) 
et Virginie (de MNE) ont suivi une formation en 
permaculture (Cours Certifié de Permaculture), et 
Virginie s'est rendue aux Rencontres nationales. 
 

Nous nous sommes retrouvés mi-septembre pour une 
réunion de rentrée afin d'évoquer le bilan de l'année 
passée et les projets de l'année à venir. Le réseau a 
désormais un nom et travaille à son mode de 
gouvernance et à sa communication, tout en 
continuant à mener de front divers projets. Il a 
vocation à s’ouvrir à d’autres acteurs de la transition 
écologique sur le Sud Meusien dès que les bases de son 
fonctionnement seront ficelées ! 
 

D’autres projets mutualisés sont en gestation : la mise 
en place d’expérimentations de pratiques innovantes 
pour plus de résilience au jardin, au verger, à la 
maison…, la mise en place d’un groupement d’achats, 
la conformation entre acteurs, etc. et le travail sur une 
communication commune efficace ! 
 

Tous, nous considérons que notre cause est de 
première importance, et cela nous donne l'énergie 
pour nous mettre en mouvement, l'humilité de 
nous remettre en question, et la détermination 
d'édifier, à notre mesure, une société respectueuse 
de la Terre et de l'être humain. 

N’hésitez pas à nous rejoindre, nous de serons pas de 
trop pour activer la transition ! 

Note :  
Ce projet de réseau en création et d’actions mutualisées est soutenu 
par la Fondation de France, la DRCSPP et la DREAL Grand Est en 
lien avec les Objectifs internationaux du Développement Durable. 
Le PETR du Pays Cœur de Lorraine et la Codecom du Sam-
miellois ont soutenu nos actions en réseau à Saint-Mihiel. 
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Après une première en 2017, la seconde édition du 
festival les Bure’lesques s’est tenue du 9 au 11 août 
dernier au creux d’un discret et charmant vallon du 
sud-ouest du département. A quelques encâblures des 
villages d’Hévilliers et de Couvertpuis, dans une pâture 
prêtée par un agriculteur du secteur, le rassemblement 
militant et culturel de « résistance contre le projet de 
poubelle atomique Cigéo en Meuse/Haute-Marne » a 
tenu ses promesses. 
 

Bien que la météo incertaine du week-end fut 
l’exception qui confirma la règle d’un été très sec, 
l’ambiance n’en fut pas douchée pour autant. Tandis 
que les bonnes volontés étaient à pied d’œuvre sur le 
site depuis plusieurs jours (pour camper, par exemple, 
les chapiteaux gracieusement mis à disposition), les 
festivaliers affluèrent en nombre dès le vendredi. Ils 
arrivaient de toute la France (comités de soutien, 
collectifs contre des installations nucléaires existantes 
civiles ou militaires…) avec des nouveaux et des fidèles 
de toujours. Le public local, en nette augmentation, 
n’était pas en reste. Au total, entre 3000 et 4000 
personnes ont été accueillies sur les trois jours. 
 

Le programme était très riche et nous n’avons évi-
demment pas été en mesure de participer à tous les 
spectacles qui ont fait le plein tout au long du week-
end. Citons tout de même, dans le désordre, quelques 
moment qui nous ont marquées : le théâtre tour à 
tour touchant et édifiant de « Nous étions debout et 
nous ne le savions pas » et « Neuf mouvements pour 
une cavale » ; le poignant spectacle « Wagon rouge », 
visuel et sonore, préparé par une petite équipe locale 
et un artiste parisien ; la poésie des « Rallumeurs d’é-
toiles » qui ont cette fois-ci, malgré un vent fort la 
journée, pu lâcher nos espoirs vers les étoiles avec 
l’apaisement du soir. 
 

Conférences/débats, projections et stands associatifs 
nous ont donné l’occasion de mettre en perspective 
notre combat contre le projet Cigéo à la lumière d’au-
tres luttes sociales et/ou écologiques comme les ins-
tallations du nucléaire militaire à Valduc (Bourgogne), 
l’enfouissement de déchets chimiques dans le sous-
sol alsacien avec le collectif Déstocamine, l’achat de 
terres agricoles par EDF autour des sites nucléaires 
ou encore la ligne très haute tension Cotentin-Maine 
et l’EPR de Flamanville.  

ECHOLOGIE Octobre 2019 

 Nucléaire  

Retour sur les Bure’lesques 2019  
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Remarquant la grande motivation à s’informer sur ces 
luttes et à se battre contre le projet de poubelle atomi-
que de Meuse/Haute-Marne. Une militante antinu-
cléaire locale et historique signale : « C'est là que j'ai pu 
mesurer à quel point les luttes sont rudes et détermi-
nées depuis toujours, hier comme aujourd'hui, à la 
hauteur de l'exaspération des citoyens malmenés, mé-
prisés par des élites sourdes et aveugles ». 
 
Les retours des participants au festival sont presqu’ 
unanimement très bons (qualité de l’organisation, des 
spectacles, de l’information...) et il flottait dans l’air 
une ambiance conviviale et propice aux échanges – 
tant lors des interventions proposées que de personne 
à personne. Saluons donc toutes les personnes qui ont 
contribué, de près ou de loin, au succès que consti-
tuent les Bure’lesques : personnes impliquées au long 
cours dans des groupes de préparation, nombreux bé-
névoles mobilisés sur plus d’une semaine, visiteurs 
ayant prêté la main pour vider les toilettes sèches ou 
essuyer la vaisselle des cantines, curieux venus profiter 
des festivités pour la journée (y compris des membres 
et des proches de MNE)… 
 
Puisque rien n’est jamais parfait, et qu’un bilan honnê-
te ne saurait éluder les difficultés, il nous faut préciser 
que, passées inaperçues pour la majorité des festiva-
liers mais parfois difficiles à vivre pour les organisa-
teurs, quelques interventions ont donné lieu à des fric-
tions. Justifiées par la lutte contre des dominations 
(entre autres, l’antispécisme), elles ont pu induire de 
vives discussions lorsqu’un débat s’est instauré mais 
sont restées difficiles à supporter lorsque celui-ci fut 
refusé. Il ne convient pourtant pas d’accorder trop 
d’importance à ces tensions dans le cadre d’un bilan 
global du festival. 

On peut aussi ajouter que la préparation, et donc les 
responsabilités, auraient sans doute gagné à reposer 
sur un plus grand nombre de personnes. Et pourtant, 
si le festival ne se faisait pas dans 2 ans, il nous man-
querait sans doute cruellement ce moment amical et 
festif de partage de l'information et de rechargement 
des batteries militantes. A nous de le faire savoir au-
tour de nous… 
 

Groupe antinucléaire de MNE 
 
Encart à insérer vers la fin de l’article : 
La lutte contre Cigéo a connu d’autres réussites cette 
année malgré l’appareil répressif qui ne relâche guère 
sa pression : l’Atomik tour qui a sillonné la France, le 
Cycle de conférences Grand-Est (qui va se poursuivre) 
et, plus récemment, le week-end féministe et antinu-
cléaire à Montiers-sur-Saulx les 20 et 21 septembre et 
« Vent de Bure » - la semaine suivante à Nancy. Nous 
pouvons donc fortement douter que les millions d’in-
vestissements annoncés ce mois-ci (par la Secrétaire 
d’État au ministère de la Transition écologique en visi-
te à Bure) suffisent à faire progresser l’acceptabilité du 
projet Cigéo par la population et en particulier les ha-
bitants les plus proches en Haute-Marne et Meuse. 
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